
mm 
m t la génération spontanée est 

Indispensable à leurs théories. On an. 
nonce comme prochaine la synthèse chi
mique dee albuminoldes, composés qui en
trent dans la formation de toute substance 
vivante. Si les albuminoïdes sortent de
main dee cornues dee laboratoires, on 
pourra saluer un nouveau succès de la 
chimie, maie le problème de r origine 4e la 
vie n'en restera pas moins entier, irréduc
tible, car — et ici la science expérimen
tale est muette, mais la philosophie pos
sède dee démonstrations certaines — la 
vie est d'une nature supérieure à celle de 
la matière brute, elle est une flamme mys
térieuse qui ne s'allume point au creuset 
dee chimistes, mais seulement au souffle 
de Dieu créateur. 

B. LATOCR. 

Etrennes des Expulsés 
Tourcoing. — Mme* Leduc-Wattel, 1 fr. : 

I.elong-Delplanque, 1 fr. ; Joseph Vanneck, 
2 fr. Mlles Herbeux, 1 fr ; Julie Petit, 10 fr ; 
Anonyme. 10 fr. ; Mulliez, 5 fr. ; Mme* De-
Wavrln-Destombe, 3 fr.; Anonyme. 1 fr.; 
Ueenoyettee-Leleu. S fr. ; Mlle Justine Des-
auira ! i) l 'suauuetmO »UHM : JJ 01 'sequiot 
Truflaut-Dalporu. 1 fr. ; Mines Roose '.emai-
ra, 2 fr. ; J B. Parent, 1 fr. ; Victor Detobel. 
t fr. ; Mulié-Desreumaux, 1 fr. ; Etienne De-
wavrin, t fr. ; Anonymes, 7 fr. ; Tlberghien-
Toulemonde, 10 fr. ; Mlle Hyacinthe Tlber-
ghlen, I fr. ; Mmes Henoist Honoré, t fr. ; 
Camplon-Declercq, t fr. ; Edouard Charlet, 
1 fr. : Cattea Marescaux. l fr. ; Jules Jolre, 
10 fr. ; M. François Masurel, 100 fr., Mmes 
Pollet Bonnel, 5 1 , PoUet Debotuf, 1 fr. ; 
Trenteaaux-Gbeequières, 5 fr.; Duponchel, 
9. fr. . Lefebvr*-Glorieux, 1 fr. ; 1 uis Delà-
housse, 1 fr., Alexandre Joire-Requillart. 80 > 
fr. ; Lorthlois Motte, S fr. ; Henri Playouxt-
Lefebvre, 1 fr. : Carette-Dufour, 5 fr. ; veuve 
Destrebeoq, l fr. : Georges Lefebvre. S fr. ; 
Pierre Corset. 5 fr. ; Anonyme, 8 fr. ; Veuve 
Vanavarbeck. A fr. ; Destrebecq-Lemalre, S fr.; 
• ramei Destrebecq. 11. . ; Mlle Christory, t fr.; 
Mmes Paul Lorthlois, 0 fr. ; Edmond Masu
rel, M fr. ; Mlles Aimée Duprex, 3 fr. ; Be-
sème, 8 fr.; Mme Vanhoutte-Deberripon. S fr ; 
Mlles Asesmalne, 8 fr. ; Dumon, 8 fr. ; Mmes 
Omex Leblaanc, S fr. ; Anonyme, 8 fr. ; Del-
maiure-Hennion, 5 fr. ; Thann-Callens. 1 tr. t 
Veuve Antoine Roussel, 8fr. 

ROUBAIX 

PATRONS ! 
INDU8TRIEL8! 

COMMERÇANTS ! 
ternies tttre ssrn—il ssr la Crotce d u Nord 

L'iKsmTtoM O »R. O O 

Petits esprits. 
La Délégation oantonale de Roubeix vient 

de M signaler par l'un de ces aotea qui ne 
témoignent ui d'une grande transcendance 
d'esprit ni d'un libéralisme fort étendu, 
mais qui, tout au moins, et cela vaut de 
n'être pas dédaigné par certains, ont le mé 
rite d'attirer sur ceux dont Us émanent l'at
tention de* pouvoirs dispensateurs do fa
veurs. 

Au court de m dernière réunion, provo
quée d'ailleurs, tout exprès dans ce but, elle 
a décidé de ne plus distribuer, eux enfants 
des écoles officielles, le petit gâteau que 
ceux-ci avaient l'habitude de recevoir à 
l'occasion de ta fête de Noël. 

Pourquoi ? Parce que la Noël est une fête 
religu :Q et que, pour les intellectuels de 
la délégation cantonale la religion est une 
chose surannée qui choque leurs esprits 
éclairés des lumières de ta science mo
derne ! 

Les délégués instigateurs de cettemesure 
auront donc bien mérité de la Franc-Maçon
nerie et, è la prochaine tenue, leurs F.*, leur 
réserveront une batterie d'allégresse. 

D»ê félicitations leur sont, du reste, bien 
dues. Songez que, pour offrir cette nou
velle fleur d' « anticléricalisme » è la Loge, 
Us ont dû faire quelques saoriâoea méritoi
res. 

Il leur a fallu employer des procédés que 
n'effleure pas le scrupule et auxquels leur 
dignité n'avait rien à gagner. Cela vaut bien, 
n'eat-ce pas, une compensation d* la part de 
la Loge 1 

Pour arriver, en effet, à os résultat, il 
était nécessaire, tout d'abord, de franc-ma-
conniser les bureaux de la Délégation can
tonale. Une petite cabale, très bien montée, 
lors des dernières élections, eut raison de 
cette première difficulté. 

Puis, pour la réunion dans laquelle la 
question des gâteaux de Noël devait être 
présentée, il fallait è tout prix avoir une 
majorité ad hoc. La chose était peu aisée ; 
car. on le savait, certains délégués canto
naux «iSt.'ent, comme l'année précédente, 
plaidé en faveur du maintien de la distri
bution de gâteaux à la Noël et leur plai
doyer pouvait rallier è leur avis plusieurs 
collègues hésitants. 

On réussit à écarter ces crâneurs en les 
convoquant trop tardivement} 

Le tour était joué. Les enfants des écoles 

DÉPÊCHES DE LA NUIT 
LE CONCOURS AGRICOLE 

Paris. — Le ministre de l'agriculture a 
i'<Vidé que le concours général agricole de 
Paris en 1907. se tiendrait è la Galerie des 
Machines du 18 au 26 mars. 

Le programme de os concours paraîtra 
vers le 10 courant st sera tenu & la disposi
tion des Intéresses, su ministère de l'agri-
cultdre et dani toutes les préfectures et 
sous préfectures. 

Le général Plcquart 
•Ut T U N I S I E 

Bixerte. — M. d'Anthouard, délégué à la 
résidence générale, accompagné de quel
ques fonctionnaires, S'est rendu, A 10 1). 45, 
à bord du Condé, pour saluer le ministre. 

Le général Picquart avait déjà reçu l'ami
ral Bellue 

Le ministre a retenu M. d'Anthouard à 
déjeuner è bord du Condé. 

Bntre rouges et Jaunes 
A l ' U t S K H E M 

Fougères. — A l'issue des manifestations 
dss grévistes chaussonniers, de nombreuses 
rixes se sout produites entre rouges et 
jaunes. Il y a plusieurs blsssées, dont deux 
grièvement; ce sont les dames David et 
Nés la, étrangères à la manifestation. 

m 

Port détruit par la mer 
Rome. — Le port d'Almalfl a été complè

tement détruit par la mer qui pendant huit 
jours s'est ruée sur ses quais, emportant 
toutes les constructions. 

Rien n'est resté debout. 
Aucun navire ne peut plus entrer dans le 

port. 

L'EXPOSITION FRANCO-ANGLAISE 

Londres. — Hier,& midi et demi, a été 
donné le premier coup de pioche pour les 
travaux de la future exposition franco-an
glaise è Londres. 

La grève des équipages en Italie 
Rome. — La grève des équipages est vir

tuellement terminée. 
Les compagnies de navigation ont subi 

t e s pertes coostdérebl«8. 

Emeutes contre les surtaxes 
A L'ÉTRANGEK 

rVoaebraax t«é« et b l«ae*a 
Madrid — Les émeutes continuent contre 

les octrois. 
A Sagonte, il y a actuellement 3 morts et 

6 blesses. 
A Alicante, il y a actuellement 2 morts et 

£ blessés. 
Daasoss villes, la vie commerciale a été 

arrêtée, les spectacles ont été suspendus. 
Les municinniit*s, pour ciilmer les esprits 

OUI supprimé quo ique nouveaux droits. 

m * 
•S m.iniles-Buenos-Ayres. — De vi 

tatioos ont eu lieu à PeraBkaeiou, .ou ire les 
taxes municipales. 

La police ayant voulu rétabli:' .'.•••'•••• a *lé 
reçu a coups de fusils el de ses* 
se servir de ses armes. 

Ou signale 0 tués et 17 blessés. 

: l OUI 

qui sériaient des bureaux. Il donna l'alarme 
et en quelques minutes, les pompes de la 
ville el des docks étaient en batterie. 

A d«ux heures du malin le toit s'efibn-
dru il 

Le bâtiment est complètement détruit. 
»—a* 

Interdiction de la langue polonaise 
BAIS U POLOGNE «LIEUANOE 

Posen. — La police vient de déclarer que 
remploi de la langue polonaise serait désor
mais interdit dans les réunions électorales, 
parce que les commissaires do police aile-
mands, ignorant celte langue, ue peuvent 
exercer une surveillance effective des réu
nions, 

Cette nouvelle mesure de rigueurlaura 
d'ailleurs un effet contraire à celui qu'attend 
l'Alleroague et quelques compétitions loca
les entre polonais vont être impossibles. La 
caractère purement nationaliste des candi
datures en sera accentué. 

La situation au Maroc 
Tanger. — Raissouli rencontrant une dé-

lég»lion des Béni Msouar, qui venait faire 
sa soumission, l'a attaquée et s'est emparé 
des présents. 

Il a retenu quatre délégués comme otages. 
Le détachement envoyai è Arziia, partir* 

par fer. Les vapeurs Tuiquie et Taiti em
porteront les canons et le* munitious. 

Incendie d'un entrepôt 
E N A A « l . l ' " I ' K R M I i 

Londres. — Un incendie » éclaté mercredi 
Soir dans es sUpOta d'artillerie de Porte-
mouth. . . 

Les entrepôts conlennnt les équipements 
Ont été réduits en cendres. 

Ces entrepôts, vieux de l'ius d uo S"":le, 
• v i e n t des murs d'une épaisseur de ou cen
timètres. Ils contenaient des drapa SX 
matelas. 

Les ouvriers et «mp'ové* qnMtere*»' i en-
tre|.ôt mercredi soir h ••••:<• •*' "•.•zu 
heures un pohcouiuu, «wsitui dea li-muno* 

LES TROUBLES EN RUSSIE 
UN GÉNÉRAL ASSASSINÉ 

Saint-Pétersbourg. — Voici des détails 
sur l'attentat dont a été victime le général 
Von der Launiu. 

Sur l'invitation du prince d'Oldenbourg, 
le général Von der Launiu s'était rendu, 
rti»r. avec tous les autres fonctionnaires, 
;, lègue* u« Il II»I il m au iwédeOue u**,ù 
rimentale, dont c était la bénédiction. 

Le service religieux se déroulait sans 
irsident, lorsque tout à coup, un homme 
s'approcha du prince d'Oldenbourg et bra
quant un revolver en tira plusieurs coups. 

Le général Von der Launiu poussa un 
grand cri et essaya de faire quelques pas, 
mais il tomba ensanglanté. Il portait au 
cou une profonde blessure. 

Il expira pendant q̂ u'ort s'empressait 
autour de lui, son agonie n'avait pas duré 
un quart d'heure. 

Le corps fut aussitôt transporté dans 
une des salles de l'Institut où on l'exa
mina. 

Pendant ce temps, l'aselstance s'était 
précipitée sur le meurtrier, mais avant 
qu'on eût pu l'atteindre, un officier de po
lice, qui se trouvait aux cûlés du préfet, 
|'S)b«tUt à eoiq.-- de sabre. 

On ignore encore la personnalité de l'as
sassin. 

CRISE MINISTÉRIELLE 
flalM r l l r i stMilirg - L'amiral Birlleff, 

ministre <i» la marine, a envoyé sa démis-
simi au i/.JM. 

On uil qu il sera remplacé dans te poste 
par l'amiral Ooubassof, gouverneur gc.ié-
lal de Masco II. 
SCANDALE MINISTÉRIEL I N RUSSIE 

Saint-Péiershgurg. — La Commis-Ion 
d'enquête a conclu à la mise en jugement 
de l~adjoint nu ministère <'• l'Intérieur,M. 
(iourko, pour avoir outre) . .é ses pou
voirs, dan* la question d* l'avaie en ar
gent faite l'i M. Lidwall et enfreint let» 
règlement* régissant r approvisionnement 
t i . - blés, des province* ou règne la disette. 

.'.J. Ucurko quittera bientôt son pot'.e. 
FNCORE UH ATTENTAT 

Salnt-***terebourg. Un inconnu que 
l'on suppose être un juif, a tenté hitr.u. ûs 

M y rétwsir, «l'assassiner M. Iloubro-
t •• . .président o l'Union du peuple russe, 
le parti monairbiste extrême, bien connu. 

Ttt^ilBLE OURAGAN 
e u 3 = L w . i s » l e 

! • • •1SREJX MORTS 
r ', wa. — l u e tempête de neipe et OB 

oui i,•• .M d'une 
d inrtnn nées Ai\ 

. rtomor* ., p«i 
I Sud-0 

officielles n'ont pas eu Is Mandig%annuelle, 
Ce qu'il y a de plus curieux en «e!a, c'est 

que l'habitude de distribuer des g&ieaux 
aux enfants è l'occasion d* la Noël, avait 
été introduite par la délégation cantonale 
elle-même il y a vingt ans. 

Mais les temps ont changé. A d'autres 
maîtres, d'autres serviteurs. 

Les serviteurs sont les mêmes, il est 
vrai, en l'occurrence; mais, pour plaire aux 
nouveaux mattres, ils s* .^at transformés. 
Petits esprits I 

C. C. 

v ioleoce ont causé 
ts et la mort d'un grand 
,iines dans la Russes du 

icaaie MW 
• pr< :ncs u.. s a^-Ouest, 
iwcte-

L E S <3-r t£ lX7 'JE3S 
Nous avons dit, hier, qu'une trentaine de 

rattacheurs de la filature de MM. Mulliez 
frères, rue de l'Ommelet, s'étaient mis en 

£rève, réclamant une augmentation de sa
lira. 
Les grévistes ont eu, hier matin, à neuf 

heures, une entrevue avec leurs patrons. 
Ceux-ci ont déclaré qu'il leur était Impos
sible de donner satisfaction au desideratum 
présenté. La grève continue. 

.% 
Jeudi & midi, tous les ouvriers de la So

ciété anonymedetissage delà rue de l'Aima, 
une centaine environ, se sont mis engiôve . 

Ils réclament une augmentation de sa
laire, un chauffage st un éclairage meilleurs. 

Liste électorale pour 1S07. — Les de
mandes en inscription sur la liste électo
rale de 1907 seront reçues à la Mairie de 
Roubaix, & partir de ce Jour. 

Les intéressés doivent se présenter, le 
plus tût pc-sible, munis des pièces énumé-
rées ci-dessous indiquées . 

1° Extrait de naissance ou livret dé ma
riage ; Ancienne carte d'électeur ou certi
ficat de radiat ion, Livret militaire ou 
certificat d'exemption. — 2* Récépissé de 
changement de domicile civil, ou Pièce 
justifiant d'une durée de résidence de six 
mois à Roubaix (Livret ou quittances de 
loyer, bail). 

Les naturalisés devront produire leur 
carte de naturalisation . Les fils d'étran
ger, non inscrits sur les tableaux de recen
sement de la classe prochaine, un extrait 
de leur ac< . de naissance et avoir 21 ans 
révolus avant le 1er avril 1907. 

Tombé d'un eamlon. — M. Petit, rué 
Fourcroy, u u r Boussemert, employé au 
service de M. Edouard Dubois, camion
neur, boulevard dj Strasbourg, est tombé, 
mercredi, d'un camion qu'il était occupé 
à décharger dans la gare du Pi'. . 

Un épanchement sanguin s'est déchue 
dans le coté gauche, une cet* a, en oui. -, 
été fracturée. 

MM. les docteurs Dup.re et Debucny, qui 
ont soigné le blessé, lui ont prescrit un 
repos de deux mois environ. 

Sens les roues d'un tombereau. — Un 
domestique au service de MM. Benoist frè
res, négociants en déchet:, rue de l'Ouest, 
M. Jules Delaporte, X> nns, conduisait un 
tombereau, rue du Luxembourg, mercredi 
soir, vers é h. 

Dans un cahot, U fut renversé pur le vé
hicule dont l'un» des roues lui passa sur 
la jr.mbe gauche. 

Requis pour lui donner des soins, M. le 
docteur Lepers co...:tata une fracture de la 
cheville. Après un premier pansement, M. 
Delaporte a été transporté e s on domi
cile, rue du Labyrinthe, 47, à Tourcoing. 

pv?r \\]sm K m ^zssfô&sasr 
49 bit, .lue Saint-Qeorges. — ROVBAlX 
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Le» accidents au travail. — M. Jules Noppe, 
28 ans, rue d* Mons, 74, homme de peine cfieï 
MM. Motte ft Blanchot : entorse du genou gau
che en levant une balle de coton. 8ix semai
nes de repos. 

— M. César Deldique, 18 ans, rue d.Oran, 
59. moulurier ch*e M. Georges Lehoucq : a 
reçu un éclat de bois dans l'index droit. U 
jours. 

— M. Désiré Herbrouck, te an», occupe cnei 
M. Henri Brevière : blessé à la main droite en 
travaillant ft une toupie. 10 Jours. 

— M. Emile Maréchal, t* ans, boulevard d« 
Beaurepaire, 58, moulurier chez M. Georges 
Lehoucq : s'est coupé à l'index droit en affû
tant des fers. 15 jours. 

— M. Julien Brokstai, *8 ans, rue Ic-n-bart 
ft otircoing, tisserand chez M. Atiguste Le 
poutre et Cie : a refU une ensouple sur le pied 
droit. 20 jours. 

— M. Alfred Fin, 55 ans, ru* Saint-Plai, 17 
à Croix, tisserand chez M. Henri Ternynck et 
fils : index droit écrasé entre le marteau ue 
fourchette et le bâti de son métier. 12 jours. 

— Marie De Bous. 13 ans L rue Bernard, 7, 
baxleuse chez M. Motte-Bossut fils ; blessée au 
plec droit en heurtant contre un panier. îî 
jouis. 

— M. Adolphe Limrert, 25 ans, rue de Fran
ce, 69 homme de peine au Peignage de l'E-
peule • blessé ft la malu droite en tombant. 
15 jours. 

— M. Arthur Dessauvage 25 ans, rue de 
l'Ommelet, 60, rentreur cr^z MM Fauvsrqu» 
et Biuynnt : entorse du genou gauche en torn-
bint. f» Jours. 

— Henri Vanderchelen. H ans, rue Pasteur. 
ft Fiers, aide-tettiivier chez MM. Lecomtc et 
Dopi... . HJIIU in t,ied Jii.lt des brûlures du 
2* degré produites par de l'eau bouillante. 16 
jours 

— Pierre Laebens, 20 ins, rue de Béthun* •> 
Wiitrelos, homme de peine chez MM. Alfred 
Motte et Cle, peigneurs : blessé au coude droit 
fn tombant d'une échelle. 15 Jours. 

— M. Charles Lecomte, 38 ans, rue dtf tsou 
bise, 29, tireur de cordes chez M. G. Trln-
chon, liseur : en glissant dr.ns la rue eutorse 
de la lunbe gauche. 20 jours. 

— M. Mourice Klnneii, 17 ans, rue de la Vi
gne, cour Sainie-Thêrè?) mouleur chez M 
César Duvck : brûlé au pied droit par de 1* 
fonte en fusion. 3 semaines de repos. 

— M. Edouard Stevenard, rue Masséna, cour 
Demayer ft Tourcoing, domestique chez MM. 
Mouzet frères, négociants : a reçu dans la 
poitrine Uf coup de pied de son cheval, a eu 
une côte frmurije. 15 Jours. 

— M. Gustave Leplal, 21 ans, vue DecHuie, 
rour nuitsao, g, tisserand c n « MM. les Fils 
d'Alfred Motte : poignet gauche luxé en tom
bant 15 jours. 

Tentative de suicide d'une Jeune fille. — 
Jeudi matin, à 7 h., une bobineuse Mlle 
Florence Morant, 29 ans, rue de l'indus
trie, 5, a tenté de se don- la mort en se 
tirant deux balles de revolver dans la ré
gion de la tempe droite, uur le seuil de la 
maison habitée, boulevard de Cambrai, 7, 
par la famille Caucheteux. 

L'une des balles n'a fait qu'érafler les 
chairs. L'autre a pénétré, mai , peu pro
fondément. M. le docteur Felhoen, appelé 
à donner des soins ù la jeune tille, a ex
trait immédiatement la balle. Puis il a fait 
conduire à l'Hotel-Dieu Mlle Morant dont 
la M*s*ur* ne présent* aucun caractère 
de gravité. 

La jeune fille a déclaré avoir npl sous 
le coup d'un profond cKnejrtn. M. QSorgi 
Caucheteux fils, a-t-tlle >, lui - aettalt 
le mariage r _ , u j g deux ans et demi. Isuâl 
dernier encore il lui renouvelait ses pro
misses. 

Or, Mlle Morant vint ft apprendre que 
M. Caucheteux était fiancé. Elle rit de* dé 
marches vaines près de« parents de la (i- j 
ancée . O s t alors qu'elle résolut de se 
tuer. 

La malheureuse, avant de mettre ton 
projet ft exécution nvait écrit quatre let
tres que l'on a retrouvées dans sa poche. 
L'une était adressée au romani i''p <u-
police, g • \ dhtalt cru* M. r,enra«« Cau
cheteux était la <••<<•••-• «le sa mort. Les 
autre* lettres devaient avoir pour dPcliriu-
talrce • M. <;pnrze« Caucheteux, le pire et 
lu sotur d* Mlle Morant. 

Vers deux heures, son contremaître, M. Au
gustin Lemalre l'ayant trouvé fumant un 
cigare prés d* son métier, lui fit remarquer 
qu'il n'était pas en règle. Pour toute réponse, 
le rattaeheur lui donna deux violents coups 
ttte en pleine figure, M. Lemaire a été légère
ment blessé au i mon. 

La police a dressé procès-verbal ft Isidore 
Watteau. 

Lee vols sur les oamlons. — Des malfaiteurs 
Inconnus ont volé, mercredi soir, deux bobi
nes de laine sur un nlon appartenant ft M 
Edouard Dubois, entrepreneur de transports, 
boulevard de Strasbourg. La police enquête. 

Etat-Civil ds Roubaix 

*CHÛCÛLATIHOMAS6rLtnLLSw 

du 3 Janvier 1907 
Naissances. — Marie wtllems, avenue lus-

sieu. - Charles Voet, rue Ma Campagne, 110. 
— Jeai Tetlleul, rue Labruyère, cour Van-
damme, L — Marie Dâsharblevix, rue Mas
séna, 9. — Rmélia Guévar, rue Alïred-de-Mus-
sst, cour Delmere. — Louis Lollvler, Grande 
Place, 28. — Adrien Maury, rue Vauban, 6 b. 
— Ravmonde Senelaer, lue Decrème, 4. 

Décès. — Adolphe Turpyn, 64 ans, tisserauu, 
rue Saint-Amand, 53. — Lucie Lecomte, 49 ans, 
ménagère, rue de la Balanc, 29. — Victor Le-
cocq, 61 ans, sans profession, rue Barbieux. 
— Adolphe Tonnelle, 33 ans, garçon boucher, 
rue de l'Alouette. 19 cour Leuuen, 2. — Si
monne Deruyck, 5 mois, rue Archlmède, 78. 
— Charles Ganseman, 12 tours, boulevard de 
Metz cité Saint-Henri, 10. —Alexandre Ha-
vlart, 73 ans, u présentant de commerce, rue 
de la Gare, 2. — Germaine Gautier, 17 ans, 
tallleusa, rue Blanchemaille. — Julie Destom
bes. 73 ans, ménagère, rue Blanchemaille. 

Mariages — Louis DeVries, tisserand, rue 
des Anges, 48 et Pauline Dejonge, tlsserande, 
rue Beaurewaert, cour Jénart, 7. — Paul Co-
cheteux, taplssier-garnisseur, rue de la Ma-
kellerie, 19 et Léonie Verbeck, plqurière, rue 
de la MackeUerle, 7. 

Si M. le Maire était assez condescendant 
pour consulter les contribuables, ils lui ré
pondraient que lors de l'enquête relative 
au maintien du presbytère, ils ont donné, 
par 324 voix contre 234, un avis favorable 
au clergé. 

Malheureusement , ta. le Maire ne peuse 
pas comme eux. 

Accident du travail. — Georges Vercraysse. 
Journalier è l'usine Hannart, a fait un effort 
en soulevant une pièce. 10 jours de repos. D* 
Liénard. 

Entorse. — A la filature du Nord Mme Du-
quesne, demeurant à Flers-Breucq, rue d'Hem 
s'est fait une entorse du pied droit. 1 mois de 
repus Docteur Liénard.- . . 

WATTRELOS 
Les rêles ci-dessous désignés : 
1. Contributions roncier** et des portes et 

fenêtres. BOle particulier. — 2. HOle supplé 
mentatrs de mainmorte 1906. — 3. Rôle sup
plémentaire des poids et mesure 190t. — 4. 
Rôle des patentes, S« trimestre 1906 
revêtus de* formalités prscrttes par ta loi, 
sont en recouvrement entre les mains de 
M. Dupuy, percepteur C: Croix, 90, rue de Lille 
ft Roubaix. C'est ft partir de ce jour que court 
le délai de trois mois accordé pour las deman
des en décharge ou réduction. 

Ao*lc;--:U «lu travail. - Dan* l'usine U'hal-
luin-Lepers un chaudronnier, André D*cKi\q, 
demeurant hameau du Crétinier, travaillant 
pour 1* compte da M. Deldique-Lerouge et 
Bis, deReubaix, est tombé sur un sommier 
dans ta salle des générateurs. 3 semaines de 
repos. 

— A la filature Lefebvre -t Bastln, Desmet 
Henri, rattaeheur, demeurant ft Roubaix, rue 
d'Alger, s'est ."ait un* plaie ft la face dorsale 
du médius droit en nettoyant son métier. 8 
jours de repos. 

• • • 

OINMK 

UN HORRIBLE CRIME 
Los suppositions 

Jusqu'à, présent aucune arrestation n'a 
été opérée et la justice h* ser.../.? paa avoir 
découvert de piste. 

L'opinion générale est que l'on se trouvé 
en présence d'une bande organisée, cjutu-
mière d* c* genre de crime. 

Les personnes qui ont connu lés malheu
reuses victimes déclarent toutes que Mme 
et Mlles Dessuslesmoutier étaient très 
prudentes. 

Dans la journée la porte était défendue 
par une chaîne de sûreté et le soir l'accès 
de la maison n'était consenti qu'aux per
sonnes amies. 

Comment donc, dans ces conditions, les 
assassins ont-ils pu entrer, puisqu'aucuna 
trace C effraction n'a été relevée sur la 
porte ? 

On suppose qu'une femme s'est d'abord 
présentée et a demandé une couronne sur 
laquelle elle fit poser l'inscription : « A 
notre mère ». 

Pendant que Mlle Dessuslesmoutier ef
fectuait ce travail, la femme aurait été re
jointe par ses complices et alors se serait 
déroulé l'horrible drame. 

L'enquête de la polies 
M. Joly, commissaire de police, a inter

rogé hier, les personnes" qui avaient dé
claré avoir remarqué un groupe d'indivi
dus suspects, stationnant ft proximité dé 
l'église saint-Pierre. 

M. l'abbé Delaeter, vicaire, contraire
ment ft ce que l'on disait, n'a pas vu ces 
rôdeurs. 

Il est rentré au presbytère en longeant 
le derrière du chœur et n'a pu voir per
sonne. 

It a été Impossible d'obtenir 1* signale
ment des quatre mystérieux personnages. 
M. Orgaerl, qui les avait aperçus deux 
fois, a constaté qu'ils étaient coiffés de 
casquettes. 

Les funérailles 
C'est ce matin à neuf heures, en l'église 

Saint-Pierre, qu'auront lieu les funérail
les des victimes. 

C'est sur l'ordre du Parquet que cette 
cérémonie a été avancée de vingt-quatre 
heures. 

La population se prépare a faire aux 
deux malheureuses de 
santés. 

obsèques impo-

Vol. — Jeudi matin, M. Ernest Voisin, 25 
ans, messager, rue d* LUI* ft Flers-Braucq. 
pour servir un citant, avait quitté u instant 
sa voiture «n face d* restamlnt tenu par Mme 
veuve Duinez, Grand* Rue : à son retour 11 
constata la disparition d'un panier d'osiet 
contenant dix kilos de margarine ehvoyi par 
M. Oodron de Lille, a M. Tacoine, de Roubaix 
Plainte n été déposée. 

La tentative de vol contre la demeure de 
noir» porteur, M. A. Pslegrin, a été l'objet 
d'une enquête de la police, (j relevé les em
preintes des pieds des malandrins, dans 1* 
jardin entourant In maison. 

ij'ie se rie violer 
"Un ratu i I *' l'usl 
d xtt*, Istdofe v . 
i •-., . tait venu ivre i 

I wt.t b**W 

tfsrs une usine. -
Poilet, rue le la Re 

u-atjul, utercredi à 

WASQUEHAL 
Le bon apôtre. -- Il s'agit du citoyen-

niaire. Ce grand personnage (1 m. 801 né 
petit s'empêcher de faire parler de lui. 

Lin article peu spirituel de 1' « Egalité », 
étale aujourd'hui la mauvaise humeur du 
célèbre magistrat, provu ée par lé peu 
d'empressement du clergé, ft quitter 1* 
presbytère. 

Tout ' ' monde sait que le maire est très 
intelligent. Il l'a prouvé, en bit.i des f-
constances, notanient lors du procès re
latif au tocsin. Pourtant, il n'arrive pae 
è S'expliquer une atlitmle si étrange. Il 
s'était iloagin • que le clergé aurait délogé 
*nns tambour ni trompette, et voilà e;'ae 
celui-ci s'obstine à rester. 

M. le Maire t .volt l'éventualité de la 
résistante, devant laquelle — ce. i ; tou

rs — il ne reculera pas : il est si dé
voué ft la Rrrrrépublique Il annonce 
dès maintenant tt'il saura employer les 
moyens extrêmes ; il y est acculé : « Cette 
fols' a-t-il déclaré dftti une conversation 
que nous sommes parvenus ft surprendre, 
mi , • les conduira t. i comme Camer-
lynek (sic) le jour de l'inventaire, on les 
traînera ! » 

Foulant aux pied* les égards dus au 
clergé et le respect de sos droits, le bon 
èjSBtrs eSI pourtant hanté d'un souci : il 
regrette poiti' le conlt ibuable le s frais 
d'une expulsion, yuels scrupules inatten
dus ! 

(Juand donc les intérêts des contribua
bles r<. -ils tant paneton né? Ce n'était p3s 
le sent'll élaborait el appliquait »oa tarif 
des inhumations dont l'impvyul' Hé 
grandit de jour en jour. 

LiSLBZLANtfOY. — Naissancs.— Corman 
Alice, rue Chanzy. • • ' 

Décès. — Legrain Marie, 47 ans, ménager*, 
rue de Strabourg. 

TOURCOING 
L » srpèv*) d a « • • • * • > de) * • • Val t f l s -

t l n , K o i u t l , p lauo T l i a r a . — Re-
préarall lea, v i i r e a br inéen , pars*) 
• • f o a c é e , coup dei revo lver .— U * e 
légrlalai ion Inoomplète.— R e p r i s e 
pa t r t l e l l * d a t r a v a i l . 
Les mesures de coercition, d'apparences 

oalmes : amendes pour ne pas répondre è 
l'appel de son nom à la réunion de grévistes 
dans le cabaret d'un meneur; amendes pour 
n'avoir pas pris la faction en face de l'usine 
afin d'empêcher la reprise du travail, sont 
devenues insuffisantes. 

Les Rouges, constatant que le mouve
ment on faveur de ta cessation de la grève 
s'accentue, ont pour la seconde fois usé de 
représailles envers Emile Demuycck, se 
voyageur de commerce, aux conseils du
quel los partisans de la reprise du travail 
ont fait c pool. 

Mercredi, è 8 h. Ii2 du soir, ils sont pas
sés en cortège d'environ quarante en face 
du domicile de Demuynck, rue d'Anzin, 16. 
A coups de pierres ils ont brisé cinq vitres 
au promior étage et ft coups de pieds ils ont 
enfoncé un panneau de la porto. Emile De
muynck a ouvert une fenêtre et a tiré un 
coup de revolver ft blanc. Lesgrévistc- vont 
pas insisté et sont partis au pas gymnasti
que. 

On avouera que oea scènes sont symptô-
matiqu"3 d'une législation ouvrière incom
plète ou mal comprise. Il nous manque un 
organisme compétent pour provoquer, en
tre patrons st ouvriers, ces explicitions 
franches, seules capables d'aplanir l~s con
flits, tout au moins de leur enlever leur 
acuité. 

A quoi donc nos députés à 15.000 francs 
passent-Ils L.ur temps T... Mais on l é s a i t 
assez.. . 

Il est bon toutefois de rappeler qu'en 
février 1904, lors de l'enquête parlementaire 
sur l'industrie textile, M. Jaurès, répondant 
ft la demande foimulée par les Jaunes, leur 
disait : • Pour la 1er avril, VOUD surea les 
conseils d'arbitrage ». Pour un poisson 
d'avril il était de taille. Tout est grand ches 
le citoyen Jaurès I . . . 

Revenons ft la grève de chez MM. Valen-
tin. Jeudi matin, cinq ouvriers tisserr-nds 
ont repris le travail. Ils ns sortent pas de 
l'usina où ils trov. t a l le gîte ot le couvert. 

Cette précaution a été prise pour éviter 
les reconduites. Deux grévistes montent la 
faf 'on devant la porte de rétablissement, 
tandis qu'une quarantaine d'autres sont 
massés a l'angle de la place Thiers et du 
boulevard Gambette, prêts à inlervanir si 
les <*Mvrlers qui travaillent tentent de sortir. 
Ot to surveillance s'est exercée durant tout* 
la Journée et la soirée de jeudi. 

*>% 
G r è v e t e r m i n é e . — Les 83 trieuses du 

peigna^;- da MM. Achille et Pierre Pollet» 
rue de Duukerque, en grève- ; qui i s lu v.'8 dé
cembre, pour obtenir le renvoi I'I deux re
passeuses, ont repris le travail, aux ancien* 
nés conditions, jeudi matin. 

Le conseil municipal se rendra en 
corps, dimanche, û 10 heures t c i , quarts 
du matin, au domicile de M. Lecomte, ad
joint, pour 1* féliciter de sa promotion 
dans la Légion d'honneur. Petit jeu inof
fensif, simple a m u s a i e n t de famille : an 
s'attribue des hochets «t on s'en félicite. 
Tout est donc pour ls mieux dans le meil
leur des Blocs. 

accident» da travail. — Léontiae "iméyef 
l tans . bêcleaee, rueColbert, index da médius 
droit ratis-sés par l«s organes de son métier, 
docleur Derossez, repos de 20 jours. 

— J -B Nuttsns, 18 uns lu), bêoleur. rue dé 
Menin, 111, index droit 6".v.sé c' t,'* U 1 .'. et 
la butoir de son métier, docteur bebuchy, 
lô Jours. 

— Aibério Dendiével, 16 ans, bêoleur, rue de 
Courtrai. 31, plaie au genou droit r. la suite 
d'une chute, docteur Debtichy, 15 joars. 
Exploits d* noetamba.es. — Il faut è 

hoirs. — Oet'x soups rie r-velver qui ne 
portent pae. — La eabaretière riposté 
p&r un r-'.ifS cie rsvolvar. 
Dana la nuit de mercredi à j 'di, vers 

2 heures du matin, quatre noctambules 
ivres, frappaient ù coups redoublés à la 
porte de la « Ruche d'Or », estaminet tenu 
par M. Henri Leclercq, rue des Cinq-
Voies. La jeune fille du cabaretier, Mil* 
Hermanc* Leclercq, 19 ans, par la taba
tière de la mansarde où se trouve sa 
chambre à coucher, cria Que voulei-
Vttus ? — A boire 1 — Il est trop tard. 

Sur ces mats, l'un des noctambules*tira 
deux coups de revolver dans lit direction 
de la jeune till* sans l'atteindre .Mlle Her
manc* Leclercq saisit ft son tour un re
volver sur sa table de nuit el fit feu vers 
ses agresseurs qui prirent la fuite. 

M. :vdevsl, commissaire de policé, fait 
des rectutrsues pour retrouver les noctam
bules. 

Etat-Civil d* Tourcoing 
Du i Janvier 

Naissances — Lebrun Marie, rue du Brun-
Pain. 208 bis — Ilereher Joseph, rue du Rhin, 
2t. — itelaltre Renée, rue Claude-Bernard. 

Mariage -- \ anmoorlegliem Charles, pro-
teSMuf Ue dessin, et filleul Alice, modiste. 

Décès, — beltomb* Umetiut, ou ans, rue 
de Roie q. 1. 

HkLLUIN 
ttlaSé* 7. — Cent dix conscrits se sont 

fait inscrire sur la liste des Jeunes gens 
appelé* à faire partie de la classe 1907. 

La déclaration de* pigeons voyageur*. 
— Le délai imparti par l'arrêté préfectoral 
pour la déclaration des pigeon* voyageurs 
expire dimanche.Or, il y a encore 13F> ama
teurs mliuiiliopiiiles qui ne se sont pas en
core conformés aux obligation* de la loi. 
Il est temps pour eux, s'ils veulent n'éviter 
des poursuites, de se rendre ù la Mairie 
pour y faire leur déclaration. 

H/4LLI/I/V — DU 3 janvier. — Naissances. 
— David Aunes, rue Basse. — Chriailaens Ar
thur, Colbras. 

R O N C Q -

Violent»** «• « r u de clôture. — Deux 
Jésine* g***. Geurees Coisne, id ans. tisserand 
et auftast* Doaaoe, tsa ans, domestique do 
ferme, se trouvaient, mnreredi soir, chez M 
Agache. cabaretier-, à la Vallée. Ils cherchèrent 
querelle a un consommateur. M. Alphonse Be-
bague. Mme Agache voulut intervenir et forcer 
ces bravants personnages ê se retirer, mais elle 
fut repousaée par Donnes qui lui donna un 
violent coup de tête ft la poitrine et brisa une 
cle'ise. uii oArreau de vitre et plusieurs verros. 

• juelqucs instants plu» tard le frère deCOisne, 

Edouard, 26 ans, vint chez Mme Agach* et loi 
reprocha d'avoir porté plainte et lui porta de 
nombreux coups de tête et coups de pied. 

Mme Agaclie reçut des soins du do tr Ber
trand quilui prescrivit oae huitaine de jours de 
repos. 

RONCQ. — Du b janvier. — Naissances. — 
Marguerite Leclercq, au Pied-de-BetaL — 
Marte Piat, au Blanc-Four. 

L I L L E 
Ne jouez paa avec la fou ! 

Las époux Gocheteux, demeurant au 
deuxième étage, rue de Caoteleu. 115, 
avaient laissé seules leurs deux Alloues, 
Louise, 8 ans et Jeanne, 2 ans 1|2. 

Les enfants s'amusèrent ft tisonner le feu : 
peut-être même y mirent-elles du pAtroie ? 

Soudain uue flamme jaillit du fourneau, 
atteignant les deux imprudentes à ta figure, 
leur taisant des brûlures sérieuses. 

A leurs cris des voisins accoururent ; le 
docteur Tram pont survint et donna sus 
soins. Il est probable que las deux fUletten 
resteront défigurées, 

A r r e e t a t f o n d ' a n * p * c h e ) . — Las 
agents de sûreté Demarca et Morelle ont 
arrêté, jeudi après midi, Abraham Rappo-
port, 18 ans, sans domicile. 

Cet individu était recherché par la polies. 
Il a participé a de nombreuses attaques 
nocturnes. 

POUR LES 

Ouvriers 
Employés 

Domestiques 
Servantes, etc.; 

Les demandes d'emploi ne coûtent dans 
la Croix du Iforé que O fr. O O l'inser
tion, st les suivantes O ft. S O . 

— i — 

THUMESNIL, 
Ce••" :ne*m**il srrneeneJo. — Ma.-Jl soi-, 

un incendie s est décLri ches Mme Morny, 
rue Pasteur, 57. 

Le feu a été comtmmiTuî eu p>p«cnee, qui 
a été r -sri sérleusemrnt er.dommagé par le 
cendrier u'un foyer. 

L'ineertr"* a pu êtro éteint avec quelques 
seaux d'eau. 

Les dégâts sont peu importants. 
Il y a assurance. 

«OMIMES 
L a torr ib te j a c d d e s r t d * ssU. -,radl. 

— M. Hermant et sou greffier, M. Fiaoaut, 
s e sont rendus ê Oomioee jeadi apr*s-r»>*-li. 
Ils ont relevé Tétât dea lieux et interrogé 
quatre témoins. 

Le parquet est rentré à Lille vars quaLre 
heures. 

Les blessés vont aussi bien que posaibto. 
Les deux frères de l'ouvrier tué, Auguste 

Cousin, sont venus réclamer le corps et 
l'ont mit transporter, jeudi soir. 4 Ncsux-
les Mines, où auront lien Isa funérailles. 

L'accès du chantier est interdit au public. 

HAZE3ROUOK 
BAILLCUL 

L'IiidemnrU aartomenUHre, — Dans la 
sêan.c du Conseil municipal du 27 décem
bre, se. ML .eclaey, a lu la motion sui
vante, à laquelle les assistants déclarent 
unanimement adhérer : 

« Je me demande, Messieurs, si nous ne 
fat ions pas bien, avant de nous séparer, 
de nous associer à certain*» municipali
té;:, même collectivistes ou socialistes — 
tant il est vrai de dire que parfois les ex
trêmes se touchent — en protestant cor.' : 
la singulière mentalité humanitaire et po
litique d* eea représentant* du pays qui ; 
cessent de parcourir leurs collèges élec
toraux, se déclarant les défenseurs des 
humbles et des petits, p i r - ouvant même 
des idées dans es sens, (a la condition que 
d'auprès supportent les charges) mais 
commençant — alors même que parfoi 
ils n'ont eux-mêmes aucune charge de fa
mille — par s'arroger le droit de tonde 
les' contribuables de 6.000 baltes, qu'ih 
s'empressent d'empocher, pour pouvoir, 

firétendent-i'", représenter honorablement 
eur clientèle. 

C'est contre cette mentalité humanitaire 
là que je vous engage. Messieurs è protes
ter, en la flétrissant.» 

OUNKEROUK 
Tentative de meurtre 
Le jounalier Albert Minne, 34 ans, ori

ginaire de Calais, s'était • paré, en mars 
dernier, de sa femme Marie-Eugénie Clae 
reboudt, 38 ans, native de Rubrouck, et 
tenant à ce moment le café « A ta Balle 
Vue de l'Hôtel des Ventes », rue Sainte-
Barbe. 

Le* époux se reprochaient mutuellement 
certains écarts. 

La femme Minne se logea en garni, rue 
Fockedey, tandis que son mari retournait 
chez ses parents, à Rosendaël, rue Albert-
Cuentn. 

Mercredi, 1* mari rencontra l'épouse et 
une entrevu* fut décidée au domicile de 
cette dernière. Mais Minne trouva la porte 
close et, à 6 heures \. 11 rejoignit sa >m-
me à l'estaminet Clovts, ru* ds la Cunette, 
où elle était attablée avec le marbrier 
Anne, et un d* ses amis. 

Minne pria sa femme de sortir pour un 
entretien particulier ; Eugénie Claere-
boudt hésita et suivit finalement son mari. 

Dehors, des reproches éclatèrent de 
part et d'autre, et Minne saisissant tout à 
coup un revolver dans la poche de son 
pardessus, fit feu & deux reprises sur sa 
femme. La première balle atteignit cette 
dernière au sommet d* la tête ; la secon
de déchira l'oreille gauche. 

Aux cris poussés par la victime, des pas
sants accoururent et la conduisirent chez 
M. le docteur Ruyssen, qui malgré le peu 
de gravité des blessures, ordonna son en
trée à l'hôpital. 

Le meurtrier qui avait disparu, s'est 
constitué prisonnier à minuit au commis
sariat central de police, où il a déclaré 
avoir jeté le revolver dans le canal. 

C'est M. Bret, commissaire, qui r-t 
c gé de l'enquête. L'état d'Eugénie 
Claereboudt est satisfaisant. 

Vats.KNa.ttNNES 
Institution Notre-Dame. — Noue som

mes heurecx d'apprendre que M. l'abbé 
J. Lebrun, professeur de philosophie au 
Collège Notre-Dame, vient d'être honr 
par l'autorité diocésaine d'Une distlncUot 
particulièrement méritée. 

Monseigneur lui accorde 1* camall à 
l'occasion du 25" anniversaire de sor> or
dination et en raison des longs et «ssd-
•tents services rendus par lut à l'enseigne
ment chrétien. 

Nos sincères félicitations. 

Pour guérir rapidement les granulations, 
l'enrouement, la fatigue d* la voix, le* angi
nes, les picotement* <T* la gorge. I* toux séch* 
d'Irritation, faite* usag* des Tablettes du D» 
Va tel. — Une boit* de tablette* du D> Vatel 
•st exisédiée franco contre mari-'-» poste de 
1 fr 3T> adressé a M. Bertniot, rat de* Lion», 
IL ê l'aria, ' 

Jii.lt
noetamba.es

